
Cuma de Piacé et des 
Mimosas (Sarthe)
S’organiser collectivement pour 
perfectionner la chaîne de récolte 
de légumineuses fourragères

Présentation du groupe et de son 
projet
Deux cuma sarthoises créent une dynamique collective 
autour de l’autonomie alimentaire via la création d’une 
activité autochargeuse en 2011 pour la cuma de Piacé et 
en 2014 pour la cuma des Mimosas.

Cette volonté de travailler sur l’autonomie protéique et 
fourragère des exploitations qui composent ce groupe 
vient de leurs travaux précédents sur l’agriculture de 
conservation. En effet, les membre de ce collectif se 
connaissent depuis plusieurs années via le réseau 
BASE (réseau d’agriculteurs et de techniciens mettant 
en œuvre l’agriculture de conservation) et implantaient 
déjà des couverts. Le nombre conséquent d’opérations 
liées à l’implantation de ces couverts et la variabilité 
très importante des rendements de ces derniers les ont 
conduits à se tourner vers des cultures pérennes et plus 
particulièrement des légumineuses.

Itinéraire de récolte

► Fauche
► Fanage si besoin

Prise de décisions objectifs 
des axes de travail :
► Réunion Animateur 
+ 2-3 agriculteurs leaders
► Définition des 
thématiques à travailler
► Choix des intervenants

Formation : 
► 1 journée par an

Les motivations des agriculteurs
du groupe

► Zootechnie : optimiser la production et sa 
valorisation dans la ration

► Agronomie : améliorer ses sols

► Machinisme : adapter le matériel et la chaîne 
de récolte aux légumineuses fourragères

Pour adapter au mieux la chaîne de récolte aux 
légumineuses fourragères cultivées, les deux cuma ont 
d’abord commencé par investir dans des autochargeuses. 
Pour monter en compétences sur ces nouvelles pratiques, 
elles ont sollicité leur animateur cuma pour organiser des 
journées de formation et d’échanges autour des différents 
aspects liés à la culture-récolte de ces nouveaux fourrages 
: définition des protocoles de récolte, conservation, 
optimisation du coût alimentaire (coût de récolte et 
valeurs alimentaires), choix des espèces, réalisation des 
mélanges...

Plus récemment, la cuma des Mimosas envisage 
l’achat d’un andaineur à tapis. Un matériel d’occasion 
est actuellement en test dans la cuma ce qui permettra 
de confirmer l’intérêt de cet outil avant un éventuel 
investissement.

► Andainage ► Ramassage à 
l’autochargeuse

jour 1 jour 2 jour 3

fonctionnement du groupe

Journée d’échanges :
► 1 – 2 journées / an
► 1 Intervention 
(expertise) le matin
► 1 visite (témoignage et 
échanges) l’après-midi

Journée d’échanges :
► 1 – 2 journées / an
► 1 Intervention 
(expertise) le matin
► 1 visite (témoignage et 
échanges) l’après-midi



Union des Cuma des Pays de la Loire

Luz’co

Cuma de Piacé et de Mimosas, un groupe dynamique et 
mobilisé autour de l’autonomie fourragère et protéique

Projet collectif autour de l’agriculture 
de conservation : conduit 
progressivement le groupe à 
intégrer des légumineuses.

Cuma des Mimosas :
perfectionnement de la chaîne 
de récolte

Entrée dans Luz’co

Test Andaineur à tapis (1 an)

Vivea

Cuma de Piacé :
Développement de  l’autonomie 
fourragère et protéique.
2011 : Achat d’une autochargeuse 
d’occasion (Cuma de Piacé).

2013 : Renouvellement de 
l’autochargeuse par une machine 
neuve (Cuma de Piacé)

Cuma des Mimosas :
Développement de  l’autonomie 
fourragère et protéique.
Visite de la Cuma des  
Mimosas à la  Cuma de Piacé.

2 autochargeuses en 
démonstration à la Cuma des 
Mimosas.

Achat d’une autochargeuse 
(Cuma des Mimosas)

Travail commun des deux Cuma pour développer l’autonomie alimentaire 
du groupe.

Formation 1 : la récolte et la 
conservation

Formation 2  : les coûts de récolte 
et valeurs alimentaire

Formation 3  : le choix des 
espèces et la réalisation des 
mélanges

Journée d’échanges

Cuma des Mimosas :
achat de l’andaineur 
à tapis si le test est 
concluant.

Autonomie des exploitations 
sur la thématique (fin de 
la dynamique collective de 
formation)

Dernière journée 
d’échange (Nov. 2018)

2014 2015 - 2016 2017 - 2018 Perspectives

L’arrivée de ce 
matériel combiné aux 
changements de nos 

pratiques (intégration 
de nombreuses 

légumineuses) nous 
permet de créer une 

dynamique de groupe 
solide.
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2011 - 2013



Les enseignements

Les atouts
• Avoir une dynamique de groupe portée par des agriculteurs moteurs bien identifiés 
par l’animateur

• Avoir des membres convaincus et réellement intéressés par l’autonomie alimentaire : 
il s’agit de nouvelles pratiques gourmandes en temps de travail qui nécessite beaucoup 
d’implication 

• Proximité entre plusieurs groupes travaillant sur la même problématique : favorise 
les échanges 

• Qualité des intervenants : permet d’alimenter la réflexion collective et la maîtrise 
des nouvelles pratiques mises en place

• Importance de fixer les objectifs pas à pas : la réflexion s’alimente petit à petit, il faut 
donc régulièrement reposer les objectifs à plat pour définir les prochaines étapes (ici : 
une fois par an)

Les limites
• Quelques difficultés liées à l’hétérogénéité du groupe 

Conseils pour d’autres groupes
Pour les agriculteurs : aller voir d’autres groupes expérimentés pour prendre un maximum d’informations.

Pour les animateurs :
► Ne pas hésiter à chercher des compétences et des intervenants extérieurs, en particulier sur les questions techniques 
« au-delà de l’animation du projet collectif, les agriculteurs sont également demandeurs d’expertises »
► Multiplier les temps d’échanges entre pairs. Par exemple, construire sa journée avec une intervention d’expert le 
matin et des échanges d’expériences l’après-midi via des témoignages d’agriculteurs ou des visites
► Le rôle de l’animateur, c’est bien d’apporter de la méthode et du contenu.

S’assurer d’avoir un noyau d’agriculteurs motivés, souhaitant s’investir et porter le projet. Ce type de démarche est en 
effet complexe et demande un investissement des parties prenantes maintenu dans le temps. 
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Chaque membre du groupe va à son rythme, certains 
mettent en place de nouvelles pratiques très 
rapidement, d’autres participent à toutes les 

formations sans apporter de changements sur leur 
exploitation. 
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